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Révélation de traces de sang 
sur des textiles sombres ou 
colorés avec un Nikon D5600 
converti pour la photographie 
infrarouge 

Un des objectifs de la morphoanalyse 
des traces de sang est de renseigner sur 
ce qui s’est passé et de définir la situa-
tion et les circonstances d’événements 
sanglants, en essayant de répondre 
aux questions « où ? », « quand ? », 
« comment ? ». Pour répondre à la 
question « comment ? », le technicien 
peut examiner les dimensions des traces 
de sang, leur forme et leur distribution 
spatiale sur la scène de crime. Pour 
répondre à la question « quand ? », il 
peut examiner l’état d’avancement des 
altérations physiologiques des traces 
de sang comme le séchage ou la coa-
gulation. Pour répondre à la question 
« où ? », il peut déterminer à quel en-
droit était située la victime au moment 

des faits mais également sa position en 
localisant la zone d’où ont été éjectées 
les gouttes de sang à l’origine des traces 
observées [1-5].
 Ces examens nécessitent de dispo-
ser de traces de sang bien visibles sur 
les supports concernés. Sur des textiles 
sombres ou colorés, il peut être difficile 
voire impossible de détecter ces traces à 
cause du faible contraste entre ces traces 
et le support. Il est connu depuis long-
temps que dans le proche infrarouge 
(IR), ce contraste peut être considéra-
blement augmenté [6-14]. En effet, de 
nombreux textiles réfléchissent la lu-
mière au-delà d’une longueur d’onde de 
830 nm et apparaissent clairs, alors que 
le sang qui absorbe ce rayonnement ap-

paraît sombre. Comme cela a été montré 
par Sterzik et al dans l’article « Recons-
truction of crimes by infrared photogra-
phy » [14], ces observations peuvent 
être faites en utilisant un appareil photo 
numérique modifié pour la photogra-
phie proche infrarouge [14]. Dans cet 
article, nous décrivons d’abord les mo-
difications qui ont été apportées à l’un 
de nos appareils photo numériques puis 
nous montrons quelques photographies 
de traces de sang sur des vêtements en-
sanglantés obtenues avec cet appareil.

1. MATÉRIELS ET MÉTHODES
Les prises de vue dans le visible et le 
proche infrarouge ont été réalisées res-
pectivement en utilisant un appareil  
photo numérique Nikon D5000 non mo-
difié et un Nikon D5600 converti pour le 
proche infrarouge par monsieur Richard 
Galli dont la société EOS For Astro est 
basée à Turckheim en France. Cette 
conversion appelée défiltrage total ou 
« Full Spectrum » VIS-IR réalisée sous 
hotte à flux laminaire (pour protéger de 
la poussière l’intérieur de l’appareil pho-
to mis à nu) a consisté à enlever le filtre  
anti-infrarouge d’origine présent de-
vant le capteur utilisé pour empêcher le 
rayonnement infrarouge de perturber le 
rendu des images diurnes (ces capteurs 
sont en effet sensibles au rayonnement 
infrarouge) et à le remplacer par une 
lame transparente traitée multicouches 
permettant de protéger le capteur et de 
rétablir la marche des rayons lumineux 
pour conserver la mise au point automa-
tique (autofocus). Le boîtier est alors ca-
pable de capturer à la fois le rayonnement 
visible et proche infrarouge. Un filtre 

Lorsque des traces de sang sont déposées sur des 
textiles sombres ou colorés, il est souvent impossible de 
les détecter à l’œil nu à cause du faible contraste entre ces 
traces et le support. Cependant, en utilisant un appareil 
photo numérique converti pour la photographie proche 
infrarouge, il est possible d’augmenter considérablement 
ce contraste et ainsi révéler ces traces de sang. 
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Figure 1 : Schéma ultra simplifié du dispositif utilisé. A l’intérieur du boîtier (non visible), le filtre anti-infrarouge d’origine 
situé devant le capteur a été remplacé par une lame transparente.
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infrarouge escamotable de la marque 
HOYA R72 (52 mm) est vissé sur l’ob-
jectif pour empêcher la lumière visible de 
rentrer dans le boîtier (voir figure 1, page 
précédente) et permettre au rayonnement 
infrarouge au-delà de 720 nm d’atteindre 
le capteur (voir figure 2, ci-contre). Les 
prises de vues ont été faites en inté-
rieur, utilisant la lumière du soleil (voir 
discussion plus loin). L’objectif AF-S  
NIKKOR (52 mm) 18-55 mm f/3.5-5.6 
est utilisé. La mise au point est effectuée 
automatiquement en utilisant la visée 
écran. Le mode automatique (mode A) 
de l’appareil photo est utilisé. Un trépied 
est utilisé pour éviter le flou de bougé 
(mouvements involontaires). Aucun 
flash n’est utilisé. Les fichiers sont en-
registrés au format brut (.NEF) puis les 
images sont converties en noir et blanc 
avec le logiciel libre et gratuit GIMP.

2. RÉSULTATS
Nous montrons à la page suivante les 
clichés photographiques dans le visible 
et dans le proche infrarouge de trois vê-
tements ensanglantés obtenus respecti-
vement avec le Nikon D5000 non mo-
difié et le Nikon D5600 modifié. 

3. DISCUSSION
Nous avons vu que la conversion d’un 
appareil photo numérique pour la pho-
tographie infrarouge permet de révé-
ler des traces de sang sur des textiles 
sombres ou colorés. Cette conversion 
qui peut être faite sur la plupart des 
appareils photo numériques d’entrée 
de gamme doit être réalisée par un spé-
cialiste sous hotte à flux laminaire pour 
éviter d’abîmer l’appareil et le protéger 
de la poussière lors de son ouverture. Le 
live View ou la visée écran de l’appareil 
peuvent être utilisés pour rechercher en 
temps réel d’éventuelles traces de sang 
déposées sur des vêtements ou surfaces 
sombres avant la prise de vue et pos-
t-traitements (conversion des images 
en noir et blanc, etc.). Lors de la cap-
ture, nous conseillons d’enregistrer les 
fichiers en format brut qui contiennent 
toutes les informations récoltées par le 
capteur de l’appareil photo ainsi que les 
métadonnées (appareil utilisé, réglages, 
etc.). La durée d’exposition étant relati-
vement courte, pour des examens rapi-
des sur le terrain il n’est pas obligatoire 
d’utiliser un trépied, ce qui permet aux 
techniciens de scène de crime de se dé-
placer aisément avec leur appareil sur 
les lieux en mode de visée écran à la re-
cherche de surfaces ensanglantées. 
 Cette technique peut être utilisée à la 
lumière du soleil qui émet un rayonne-

ment électromagnétique dans lequel se 
trouve notamment le proche infrarouge. 
Une source de lumière artificielle (flash 
électronique, vieilles lampes à incan-
descence, etc.) et/ou un projecteur in-
frarouge à LED d’entrée de gamme uti-
lisé dans le domaine de la surveillance 
(observation de nuit) peuvent aussi être 
utilisés si la lumière du soleil fait dé-
faut (couverture nuageuse, pièces mal 
éclairées, etc.), pour augmenter encore 
la qualité des images. Les LED mainte-
nant utilisées dans les ampoules domes-
tiques (elles remplacent les ampoules à 
incandescence peu économiques) sont 
proscrites pour ces observations car 
elles émettent trop peu de rayonnement 
infrarouge. Ces différentes sources de 
lumière ont été testées par l’auteur de 
cet article dans le cadre d’expertises ce 
qui lui a permis de révéler facilement 
des projections de sang sur un pantalon 
noir qui n’avaient pas été vues par les 
enquêteurs.   
 L’acquisition d’un appareil photo 
numérique converti ou la conversion 
de son propre appareil s’avèrent peu 
onéreuses et donc accessibles financiè-
rement aux services de l’identité judi-
caire et aux experts. Nous conseillons 
de disposer de plusieurs filtres IR ayant 
des caractéristiques différentes à adap-
ter en fonction des surfaces examinées 
(le filtre Peca 906 (87A) donne aussi 
d’excellents résultats). En fonction de 
l’appareil photo utilisé et de l’éclairage 
ambiant, des réglages manuels habi-
tuels pourraient être nécessaires (cor-
rection d’exposition, etc.). À titre indi-
catif, nous donnons le coût pour l’achat 
de notre appareil et de ses accessoires : 
Nikon D5600 modifié « Full spectrum »  

VIS-IR (boîtier nu) : 690 euros (EOS 
For Astro), filtre HOYA R72 (52 mm) : 
35,72 euros (Miss Numérique), projec-
teur infrarouge (850 nm, portée 80 m) : 
109 euros (Vidéo-Surveillance-Direct). 

CONCLUSION 
Lorsque des traces de sang sont dépo-
sées sur des vêtements sombres, il est 
parfois impossible de les détecter à l’œil 
nu en lumière visible à cause du faible 
contraste avec la surface. Nous avons 
montré que la conversion d’un appareil 
photo numérique pour la photographie 
infrarouge permet de révéler ces traces 
en augmentant considérablement ce 
contraste. Elle consiste à remplacer le 
filtre anti-infrarouge d’origine devant le 
capteur par une lame transparente et à 
visser un filtre infrarouge sur l’objectif 
de l’appareil. Cette conversion qui doit 
être réalisée par un spécialiste pour ne 
pas abîmer l’appareil s’avère peu oné-
reuse et donc accessible aux services 
de police et experts. La visée écran de 
l’appareil peut être utilisée pour révéler 
en temps réel ces traces de sang avant 
la capture des images. Cette technique 
simple et rapide est non destructive et 
donc tout à fait compatible avec une 
morphoanalyse après s’être assuré que 
les traces révélées par cette technique 
sont bien du sang humain. D’autres ap-
plications de la photographie infrarouge 
sont bien connues notamment pour 
l’examen de documents (révélation 
d’un texte camouflé, différentiation des 
encres, etc.), d’œuvres d’art (révélation 
de signatures cachées ou du travail pré-
paratoire de l’artiste, etc.) ou bien en-
core en médecine légale (observation 
d’ecchymoses, etc.).

Figure 2 : Courbe de transmission du filtre HOYA R72. La transmission est de 95% dans l’intervalle 760-860 nm.  
Source :  https://hoyafilter.com/.
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